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L’HUMEUR DE GISÈLE MALAVAL

Mais la rentrée c’est aussi le signe de grosses dépenses pour de 
nombreux foyers et force est de constater que les inégalités        
sociales n’ont de cesse de se renforcer. L’inflation, la baisse du 
pouvoir d’achat se font clairement sentir et l’ARS (allocation de 
rentrée scolaire) ne suffit pas à pallier le problème.  
Des coûts qui augmentent  
La confédération syndicale des familles (CSF) a sorti un rapport 
complet sur la rentrée scolaire, elle note dans son rapport une    
augmentation des coûts pour la rentrée. Pour un élève de primaire 
le coût moyen est de 236 euros (contre 230 euros en 2023), 324 
euros pour un collégien et 398 pour un lycéen.  
Toujours selon le rapport de la confédération syndicale des         
familles, 15% des familles considèrent les dépenses liées à la rentrée 
scolaire comme une difficulté, le pourcentage grimpe à 40% pour 
les familles monoparentales.  
L’Éducation nationale préconise l’élaboration d’« une liste de 
fournitures scolaires en tenant compte de trois facteurs : un budget 
raisonnable pour toutes les familles, un cartable allégé et des        
produits triables et recyclables ». Malheureusement chaque      
établissement peut mettre ce qu’il veut dans sa liste.  
L’ARS : face à l’inflation cela ne suffit pas  
L’allocation de rentrée scolaire a été revalorisée de 4,6% cette 
année, malheureusement face à l’inflation et l’augmentation du 
coût de la vie cela reste insuffisant.  
Son montant est désormais de 416,40 euros (de 6 à 10 ans), 
439,38 euros (de 11 à 14 ans) et 454,60 euros (de 15 à 18 ans). 
Par ailleurs, seules 3 millions de familles sont concernées par son 
versement, soit un tiers des enfants actuellement scolarisés. 
La CSF préconise l’augmentation du plafond pour permettre à 
davantage de familles de pouvoir bénéficier de l’allocation.  
N’oublions pas non plus qu’au-delà des fournitures scolaires il y a 
de nombreuses autres dépenses liées à la rentrée scolaire : activités 
périscolaires, transports, repas, équipements divers etc…  

La galère des étudiants  
Les difficultés de la rentrée s’appliquent aussi aux plus grands ! 
L’UNEF réclame une augmentation des critères d’attribution des 
bourses puisqu’aujourd’hui seulement 270 000 étudiants sont 
boursiers, sur 3 millions d’étudiants en France ! Alors que pourtant 
la précarisation est galopante chez les étudiants : depuis 2017 le 
coût de la vie des étudiants a augmenté de 28% selon le syndicat.  
Comme étudiant rime avec logement, c’est là encore un immense 
poste de dépense et une galère. L’aggravation de la crise du logement 
depuis deux ans génère une augmentation des difficultés à se loger 
pour les étudiants. Les offres sont de plus en plus rares et sont 
également de plus en plus chères. 
Aucun secteur n’est épargné. Le prix moyen d’un loyer en colocation 
aurait ainsi augmenté de 6,2 % par rapport à la dernière rentrée, 
selon LocService, une agence spécialisée dans ce secteur. Même 
les résidences Crous sont concernées. L’UNEF indique que les 
tarifs y sont en hausse cette année de 3,5 %. 
Des solutions sont possibles !  
Mais subir la précarité n’est pas une fatalité, des solutions 
concrètes et réalisables existent et ce sont les communistes qui 
les portent : 
. Instauration d'un bouclier social contre l'inflation  
. Création d'un fonds national garantissant la gratuité du matériel 
nécessaire à la réussite scolaire 
. Hausse du budget de l'Éducation nationale et des salaires pour 
ré-ouvrir des classes et recruter des enseignants titulaires pour 
garantir le droit à l'éducation pour toutes et tous. 
. Création d'un fonds alimentaire national doté de 10 milliards 
d'euros annuel pour généraliser les repas à 1€ par jour dans les 
cantines scolaires 
. Mise en place d’un revenu étudiant pour mettre fin au salariat 
étudiant et permettre aux étudiants de réussir leurs études.  
Des mesures pour vivre et ne plus survivre ! 

Alors que nous arrivons vers   
la Þn du mois d’août, la rentrée    
approche à grands pas. Début 
septembre annoncera le retour 
sur les bancs de l’école pour des 
milliers de petites et petits 
Français.

PAR CAMILLE LAINÉ 

COUP D'ÉCLAT DANS L'EAU 
 

C'est une obsession chez J.L. Mélenchon, la soumission (des autres). 
Pour les législatives de 2022 il avait déjà dit que Macron devrait     
« se soumettre » en cas de victoire de la NUPES. Il réédite avec  
l'emprunt à Léon Gambetta du « se soumettre ou se démettre » que 
Gambetta avait lancé au président Mac Mahon en 1877. Mais 
quand on est un insoumis, c'est-à-dire qu'on prône la désobéissance 
à l'autorité, vouloir la soumission des autres est, au minimum,       
incohérent. Il est vrai que « se soumettre ou se démettre » sonne 
beau comme de l'antique, on voit même le coup de menton martial 
qui va avec. Mais, quand même, s'inspirer de Léon Gambetta, 
connu surtout pour son excursion atmosphérique... un républicain 
opportuniste - par opposition aux républicains radicaux -, allié pendant 
des années à Thiers - il attendra 1880 avant de demander une    
amnistie des communards -, traité par Jules Guesde de prototype 
du politicien bourgeois… on est vraiment très loin de cette radicalité 
politique dont s'enorgueillit l'insoumis en chef. 

Mais cette sortie a eu au moins une conséquence : côté E. Macron, rien, 
sinon la satisfaction de voir les autres partis du NFP se désolidariser 
de LFI, côté NFP, la certitude que la gauche n'a pas besoin         
d'adversaire politique pour être fragilisée, LFI fait ça très bien. C'est 
aussi ce que disent des médias italiens et allemands avec un rien 
d'ironie. Diviser pour mieux régner, c'est ce qu'aurait pu faire Macron 
si le NFP était uni. LFI le fait à sa place. Aller au gouvernement ne 
semble d'ailleurs intéresser les insoumis que si J.L. Mélenchon     
devient président. Le programme du NFP peut donc bien attendre 
la prochaine présidentielle. 

Rentrée scolaire  

LE REFLET DES INÉGALITÉS SOCIALES  

C’est 13 septembre 1930 que naît à Athis-Mons la première Fête du 
journal, suite à la création en 1929, à l’initiative de Marcel Cachin, 
de 150 Comités de Défense de L’Humanité que le gouvernement 
tente d’acculer à la faillite.  
D’année en année cette fête populaire ne cessera de prendre de   
l’ampleur. Dans les premières années de son existence la Fête 
concerne essentiellement la région parisienne, puis elle enregistre la 
participation de visiteurs de province. C’est ainsi que L’Humanité 
de 1937 signale la participation d’une délégation de Romilly-sur-Seine. 
Peu à peu des fédérations de province du PCF tiennent des stands et 
en 1954 la présence des départements se généralise. L’Aube qui      
organise depuis la Libération des départs collectifs est au rendez-
vous.  
Depuis 1954 sa présence est constante.  
L’histoire de la présence de l’Aube à la Fête de l’Huma, les initiatives 
parfois remarquables qu’elle organise, le formidable engagement des 
militants qui, pour certains, n’hésitent pas à prendre des congés pour 
monter et faire fonctionner le stand, le défi chaque année relevé pour 
participer au rendez-vous politique et culturel de la rentrée méritent 
d’être racontés.  

 
Le CEMOA s’est engagé dans ce travail dont une première restitution 
sera faite lors d’une rencontre organisée au stand de l’Aube le          
dimanche 15 septembre à 10h30 avec la participation de Valère     
Staraselski, écrivain et auteur de La Fête de l’Humanité 80 ans de 
solidarité (édition Le Cherche Midi).  
Pour écrire cette histoire le CEMOA dispose de la richesse que 
constituent les numéros de La Dépêche de l’Aube, mais souhaite 
compléter cette source par le recueil de documents (photos –            
vignettes d’entrées – affiches…) et le recueil de témoignages écrits 
ou oraux de celles et ceux qui ont contribué au stand de l’Aube .  

Contact CEMOA : 65 rue Jean Nesmy 10 000 Troyes  
Tél : 0673847198 – asso.cemoa@gmail.com 

Cette année marque le 70ème anniversaire 
de la présence d’un stand de la Fédération de 
l’Aube du PCF à la Fête de l’Humanité.   

PAR PIERRE MATHIEU 

L’AUBE À LA FÊTE DE L’HUMA, QUELLE HISTOIRE !   

DÉCOUVREZ LA FÊTE AUTREMENT

Stand de l’Aube Fête de l’Huma 1961 - Crédit photo CEMOA 

Vivez la Fête de l’Humanité différement en participant à  
l’animation et au succès du stand du PCF de l’Aube    
“L’Auberge Champenoise” les 13, 14, 15 septembre.  
( hébergement et restauration offerts ). Inscrivez vous au :    
          03 25 73 43 40 ou 06 70 07 93 69



Société nouvelle La Dépêche de l’Aube 22ter, av. Anatole­France 10000  ­ TROYES Tél.: 03 25 73 32 82  ­ Fax: 03 25 73 84 13  ­ Mail : ladepechedelaube@wanadoo.fr  ­ SARL au capital de 300 €. Durée : 99 ans  ­ 
Gérant­directeur de la publication : Jean LEFEVRE ­ Associés à parts égales : Jean Lefèvre, Anna Zajac, Hugues Petitjean, Pierre Mathieu, Geneviève Delabruyère  ­ Inscription Commission Paritaire             
n° 0224 C 87550  ­ Abonnements : 1 an = 20 € ­ Régie, publicité, petites annonces : La Dépêche de l’Aube  ­ Imprimerie LA DEPÊCHE DE L’AUBE 22ter, av. Anatole­France 10000  ­ TROYES.

ANNONCES LÉGALES 
Par AGE du 01/08/2024 les associés de la 
société SCEA DE LA BARRE, SCEA au 
capital social de 160 071,47€ ayant son 
siège social 9 Voie de Villeloup Orvilliers ST 
Julien 10170 MERY SUR SEINE immatri-
culée au RCS de TROYES sous le n°393 
461 702, ont étendu l'objet social, prorogé la 
durée de la société et modifié la gérance. 
Anciennes mentions : 
Objet social : Exploitation agricole 
Durée : 50 ans 
Gérante : Madame Christelle STECKIE-
WIEZ demeurant 9 Voie de Villeloup Orvil-
liers Saint Julien 10170 MERY SUR 
SEINE. 
Nouvelles mentions : 
Objet social : exploitation agricole et produc-

tion d’énergie photovoltaïque en vue de sa 
revente 
Durée : 99 ans 
Gérant : Monsieur Alexandre STECKIE-
WIEZ demeurant 9 Voie de Villeloup Orvil-
liers Saint Julien 10170 MERY SUR 
SEINE. 
Modifications seront faites au RCS de 
TROYES. 
 
 
Rectificatif à l'annonce parue le 05/07/2024 
concernant SOBIECKI HOLDING -           
Signature des statuts le 03/08/2024 - 

                                                  Pour avis 
 
 

ECOUTEZ-VOIR !
CE QUI NOUS CHATOUILLE & NOUS GRATTOUILLE

IL FAUT QUE TOUT CHANGE  
 

Il y a seize ans, l’hostilité de l’opinion publique à l’égard des traders 
était si forte que certains d’entre eux allaient à leurs bureaux de la 
City en jogging, costume plié dans un sac, par crainte de se faire 
écharper. C'était au lendemain du krach de 2008. L’onde de choc 
fut si traumatisante qu’en 2012, un François Hollande déboussolé 
désigna « le monde de la finance » comme son « véritable adversaire ». 
Deux ans après, il nommait au ministère de l’Économie le banquier 
d’affaires Emmanuel Macron. Lui président, reçoit le 23 août les      
« cheffes » et « chefs » à plumes des partis sur le casse-tête du 
Grand Sachem qui formera un nouveau Conseil des sages. On dit 
aujourd'hui premier ministre et gouvernement. On n'est plus des 
sauvages, quand même ! Lucie Castets, cigale du NFP, s'est mise 
en pole position et a chanté tout l'été ses « objectifs » là où on voulait 
bien lui tendre un micro. J'ose espérer qu'à ces palabres de braves, 
on n'aura pas trop fumé le calumet de la paix. La fumée, ça pique 
les yeux et, en politique, le porte-monnaie. 
En parlant d'yeux, on en a pris plein les mirettes avec les JO. Et ces 
médailles qui tombaient comme à Gravelotte ! Ces shows atypiques 
et versicolores regardés, enfants éblouis, alors que brûlent Athènes 
et la Grèce, qu'un fou furieux a tué plus de 36 000 Palestiniens dont 
presque 8 000 enfants en neuf mois, que le marchand de canons 
allemand Rheinmetall, « très en pointe dans la fourniture d'armes à 
l'Ukraine », vient de racheter un autre marchand de canon, l'Américain 
Loc Performance, pour un petit milliard de dollars. C'est un 23 août 
- 1927 - qu'ont été électrocutés Sacco et Vanzetti ; un 23 août          
- 2015 - que les islamistes ont dynamité la ville antique de Palmyre 
en Syrie, classée au patrimoine mondial de l'UNESCO. Comme le 
dit à son oncle le Tancrède du roman de Lampedusa : « Il faut que 
tout change pour que rien ne change »*. On est servis. 

RÉMI 
* Giuseppe di Lampedusa : Le Guépard (1958). 

la fete de l’humanite

Nom - Prénom : 
Adresse : 
 
Code postal : Ville : 

Je commande :    bon(s) de soutien à 40 €    Total :    € 
Je joins mon réglement à l’ordre de : “fonds de dotation L’Humanité en partage” 
 
   À retourner à :  

Fédération de l’Aube du PCF 22Ter av Anatole France 10000 TROYES



Celle-ci affirme que malheureusement des patients meurent aux urgences 
en raison de leur grave état de santé au moment de leur arrivée. Cette 
défense fait bondir les syndicalistes de l’hôpital qui à l’inverse expliquent 
que les patients en question n’ont pas pu être hospitalisés par manque 
de lit et n’ont donc pas eu la prise en charge nécessaire ce qui a entraîné 
leur décès. Plusieurs patients ont dû faire face à des délais d’attente de 
plus de 70 heures.  
À Troyes la situation est également critique  
Le CHU de Nantes n’est pas un cas isolé et ces drames auraient très bien pu 
se produire à l’hôpital de Troyes étant donné la situation catastrophique 
de ses urgences.  
À Troyes lorsqu’un patient se rend aux urgences il attend en moyenne 
deux heures trente de plus que dans toutes les autres urgences du Grand 
Est. L’été dernier, l’accès aux urgences était même conditionné à un 
appel préalable au 15 pour limiter l’engorgement.  
Autre record pour les urgences de Troyes : en moyenne, 16 patients par 
jour sont partis des urgences sans attendre leurs soins en 2022. Face aux 
délais à rallonge, des personnes ayant besoin de soins repartent avant 
d’avoir pu être examinées par un médecin ! Ce qui, de fait, empire les 
choses et les rend susceptibles de revenir dans un état plus grave.  
La ministre de la santé, Catherine Vautrin, a visité les urgences de Troyes 
accompagnée du maire en mars dernier afin de saluer le plan de                
« refondation » des urgences lancé par l’hôpital. Dans ce plan il est question 
de réorganisation de l’accueil, de changement de l’architecture d’accueil : 
mieux accueillir les patients en modifiant les espaces.  

Une seule solution : des choix politiques forts !  
La ministre peut se féliciter des réorganisations en tout genre, mais 
soyons clairs : sans choix politiques clairs rien ne changera.  
Modifier les espaces ne servira à rien si le nombre de lits n’augmente 
pas, si le nombre de médecins et de soignants continue de diminuer et 
sans matériel adéquat.  
Les soignants n’en peuvent plus, ils font face à des conditions de travail 
exécrables et subissent la casse du service public hospitalier depuis des 
années. Nos gouvernants visitent les hôpitaux en s’inquiétant de la         
situation mais ce sont eux qui massacrent notre système de santé depuis 
des décennies.  
Pourtant une autre voix se fait entendre, les communistes portent des 
propositions ambitieuses pour l’hôpital public :  
. Création de 100 000 postes à l’hôpital public. 
. Abrogation immédiate des lois de libéralisation de l’hôpital public     
(tarification à l’acte, loi Bachelot…). 
. Construction d’un hôpital public de proximité à moins de 30 minutes 
de chaque bassin de vie, disposant d’une maternité, d’un service        
d’urgence et de chirurgie. 

À Troyes comme ailleurs, la situation est critique et les besoins sont      
vitaux ! La santé, c'est une globalité, prévention et soins, pris en charge 
à 100%, avec au cœur de l'organisation le service public, à l'hôpital et 
en ville, seul capable de mettre l'Humain d'abord.

 

Upopaube Universite Populaire

Université PoPUlaire de l’aUbe

Auditorium de  
ST-JULIEN-LES-VILLAS

MARDI 24 SEPTEMBRE 2024  
18 H 30

XVIè SIÈCLE / ALLEMAGNE - Deux visions de la réforme de 
l’Église : Thomas Müntzer prend le parti des paysans, réduits 

au servage et rançonnés par l’Église, qui se révoltent. Martin 
Luther soutient les princes catholiques et protestants, 
unis pour maintenir l’ordre féodal.
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GÉRARD  
MORDILLAT
Autour de son dernier roman

ENTRÉE LIBRE

conference

PAR LDA 

w w w. a u b e a n e . f r

M U T U E L L E  D E  F R A N C E

JE SUIS D’ICI,
MA MUTUELLE AUSSI !

59 bd Blanqui 35 Rue Gornet Boivin 157 Rue nationale



Manouchian  la France reconnaissante
Nom - Prénom : 
Adresse : 
 
Code postal : Ville : 

Je commande :    exemplaire (s) à 9.90 € + 3 € de port  
 Total :    € 

  Je joins mon réglement à l’ordre de : ADF PCF 10    
À retourner à :  
 Fédération de l’Aube du PCF 22Ter av Anatole France 10000 TROYES

Manouchian 
 la France  reconnaissante   9,90€ 

 
 

à nouveau 
disponible à  
la fédération  

du PCF

a lire

Santé - Aube  

QUAND LES URGENCES DEVIENNENT UN MOUROIR   
Un scandale a éclaté il y a quelques 
jours au CHU de Nantes, selon les 
syndicalistes de l’hôpital quatre      
personnes sont décédées en raison 
d’une trop longue attente.                 
Ces allégations ont tout de suite été 
démenties par la direction...

L’entrée des urgences à l’hôpital de Troyes

abonnez-VOUS ! : 20 €  
à La Dépêche de l’Aube   VOTRE MEILLEUR SOUTIEN  

22ter, avenue Anatole-France 10000 - TROYES  
03 25 73 32 82 - ladepechedelaube@wanadoo.fr

l’actu des luttes

40€ auprès des militant.es communistes 
au lieu de 60€ dans le commerce.


